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Qui pèse ces choses a droit de craindre qu'une tello
perversion des esprits ne soit le commencement des
maux annoncés pour la fin des temps et comme leur
prise de contact avec la terre, et que véritablement le
fls de perdition dont parle l'Apôtre (8) n'ait déjà fait
son avènement parmi nous. Si grande est l'audace et si
grande la rage avec lesquelles on se rue partout à
l'attaque de la religion, on bat en brèche les dogmes
de la foi, on tend d'un effort obstiné à anéantir tout
rapport de l'homme avec la divinité ! En revanche, et
c'est là, au dire du même apôtre, le caractère propre
de l'antéchrist, l'homme, avec une témérité sans nom, a
usurpé la place du Créateur, en s'élevant au-dessus de
tout ce qui porte le nom de Dieu. C'est à tel point
qu'impuissant à éteindre complètement en soi la notion
de Dieu, il secoue cependant le joug de sa majesté et se
dédie à lui-même le monde visible en guise de temple
où il prétend recevoir les adorations de ses semblables.
Il siège dans le temple de Dieu oit il se montre comme
s'il était Dieu lui-même (9).

Espérons en Dieu mais aussi agissons

Quelle sera l'issue de ce combat livré à Dieu par de
faibles mortels, nul esprit sensé ne le peut mettre en
doute. Il est loisible assurément à l'homme qui veut
abuser de sa liberté de violer les droits et l'autorité
suprême du Créateur ; mais au Créateur reste toujours

(8) 1 ThesQ., il, 3.
(9) Thes;,-., ir, 2.
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